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Noël, fête de bonne espérance

Les fêtes de fin d’année sont traditionnellement le 
moment où l’on se présente réciproquement des 
vœux de paix, joie et santé. C’est là une manière 

de dire ce que l’on espère pour ceux que l’on aime.
L’espérance, c’est pourtant ce qui parfois nous 
paraît manquer le plus, alors que la crise sanitaire 
dure encore et encore, malgré toutes les précautions 
que nous prenons et tous les efforts déployés par 
les chercheurs pour lutter contre la covid-19. N’en 
sortirons-nous donc jamais ?
L’espérance manque aussi devant l’ampleur de la 
crise écologique. Il y aurait tant de choses à révi-
ser dans l’actuelle marche du monde, jusque dans 
nos actions quotidiennes les plus personnelles. 
Y parviendrons-nous un jour ?
Bref, l’espérance est menacée par ces immenses 
défis, qui semblent dépasser par leur complexité la 
mesure humaine. Est-il censé d’espérer ?
À l’heure où j’écris ces lignes, les pays rassemblés à 
Glasgow dans la COP 26 viennent de signer un texte 
commun. Les commentateurs ont déjà souligné son 
manque d’ambition et de dynamisme. Pourtant, le 
seul fait qu’ait lieu ce dialogue multilatéral, si labo-
rieux soit-il, ne signifie-t-il pas que l’on réalise quand 
même un peu mieux que la terre est notre maison 
commune, que nous partageons une communauté 
de destin, et que nous avons donc besoin les uns des 
autres ? De sorte que s’affirme peu à peu un esprit 
de responsabilité vis-à-vis de tous ceux qui habitent 
aujourd’hui la planète, et l’habiteront demain.
L’espérance n’est pas un vague sentiment fluctuant 
au gré de nos humeurs, nous rendant plus ou moins 
optimistes selon les nouvelles du jour. L’espérance 
vient de ce que nous gardons conscience d’avoir 
en nous la capacité de faire retour sur nous-mêmes, 
pour évaluer et juger nos comportements, afin d’en 
changer et de choisir pour l’avenir ce qui est bon, 
non seulement pour nous-mêmes mais aussi pour les 
autres. C’est notre dignité d’êtres humains.
Les chrétiens, qui célèbrent à Noël la venue du Christ 
Jésus dans notre humanité qu’il a tant aimée, savent 
aussi et surtout que l’espérance est un don : ils croient 
que depuis le jour de sa naissance, Jésus est avec eux, 
et le sera jusqu’à la fin du monde.

P. Bruno Minet, 
curé de la paroisse de La Madeleine

EDITORIAL

Magdalena
Noël :
Dieu n’est qu’amour...
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La Nativité, église Saint-Nicolas, Paphos, Chypre.



Mais quelle est cette petite église évangélique ?
La parole est à la découverte. Magdalena est allé à la rencontre de l’Église 
évangélique qui lui ouvert grand ses portes.

Au 51 rue du président Georges Pompi-
dou s’érige un bâtiment en briques tout à 
fait ordinaire. Cela ne ressemble en rien 
à ce que nous appelons communément 
une église. Et pourtant, c’en est une. 
Depuis de très nombreuses années, 
une communauté évangélique se réunit 
chaque semaine, dans ce lieu que l’on 
pourrait aussi appeler temple.
Mais qui sont les évangéliques ?
Il s’agit d’une communauté chrétienne 
issue de la grande famille protestante.

Un peu d’histoire
C’est en 1960, qu’Henri Lefèbvre et Marcel 
Ormillien décidèrent de créer une commu-
nauté évangélique sur La Madeleine. Puis, 
sous l’impulsion du pasteur Jean-Claude 
North (dès 1969), l’église a continué de gran-
dir. Oh, les murs n’ont pas été poussés mais 
des personnes ont souhaité s’engager dans 

la foi en prenant le baptême par immersion. 
Hé oui, c’est ce qui différencie les commu-
nautés protestante-évangélique et catholique. 
Pour les évangéliques, devenir chrétien est un 
choix personnel et donc tel qu’on le trouve 
dans les Écritures, ils ne baptisent que des 
personnes qui le décident et qui sont en âge 
de raison (souvent à partir de 14 ans) afin de 
bien comprendre le sens de leur décision. 
C’est l’équivalent de la Confirmation.
Sachez aussi que, pendant plus de 25 ans, 
chaque jeudi puis le mercredi (1972), 
le petit patronage de l’église réunissait 
près de 80 enfants du quartier (chants, 
jeux, message biblique, et un goûter pour  
clôturer l’après-midi).

Une communauté vivante et 
dynamique
Le fait de prendre le baptême en étant 
adulte a une incidence sur la vie de la 

communauté en place. Chacun se sent 
investi d’un service pour faire vivre la 
communauté. Plusieurs font le ménage, 
d’autres servent à la louange, à la vi-
déoprojection, d’autres enseignent les 
enfants pendant l’office du dimanche…
Aujourd’hui, elle est réunie autour d’une 
équipe pastorale d’anciens (l’équivalent 
de diacres) et, depuis deux ans, le pasteur 
Philippe Calabria est venu les rejoindre*.

Unité chrétienne
Savez-vous que, de 1998 à 2001, sous 
l’impulsion du pasteur Jean-Claude 
North et du Père Hubert Leleu, les com-
munautés protestante et catholique se 
réunissaient tous les deux mois à l’église 
évangélique pour des études bibliques. 
Assurément, cela devait réjouir le cœur 
du Seigneur de voir cette unité chrétienne 
se concrétiser par l’étude de Sa Parole « 
Qu’ils soient un afin que le monde croie 
que tu m’as envoyé, » dit Jésus dans la 
prière sacerdotale (Jean 17 : 21).
Nul doute, qu’en cette période de Noël, il 
est bon de pouvoir s’unir et recentrer notre 
foi autour de Jésus, de son amour pour 
chacun de nous. Même si parfois nous 
avons l’impression que ça ne tourne pas 
rond autour de nous, nous pouvons lever 
les yeux vers cette lueur d’espoir qu’est 
Jésus, parce que Lui ne change pas et il 
tend la main à chacun d’entre nous pour 
nous sortir de nos difficultés. En ce temps 
de Noël, alors sois le bienvenu, Jésus, 
dans nos cœurs, voilà notre prière… !

* Pour en savoir plus sur Ph. Calabria : 
un reportage sur France 3 (via You tube)

Vie d’Eglisep.2 Magdalena

A la rencontre de l’Eglise évangélique de La Madeleine avec le pasteur P. Calabria
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Père Marc Bertrand 
ou la vocation du bonheur
Marc Bertrand ZANG ABONDO, 38 ans, ce passionné de danse et de football (il a 
joué longtemps comme gardien) et ordonné prêtre en 2015, a eu la gentillesse de 
nous accueillir en toute simplicité.

Un terreau favorable à 
une vocation ?

Né dans une famille croyante catholique, 
Marc a dès l’âge de 4 ans commencé à 
jouer à la messe avec ses petits copains du 
voisinage, dans le rôle du prêtre... Subju-
gué par la chasuble des prêtres dont il aime 
toucher l’étoffe, ce neuvième d’une fratrie 
de dix est toujours rempli de joie de voir le 
célébrant entouré des servants de messe, 
même s’il n’a jamais été enfant de chœur. 
A la maison, on prie en famille matin et 
soir. Sa mère s’investit dans la vie de la 
paroisse, et son père, plus discret, laisse 
toute liberté de religion à ses enfants ; s’ il 
ne s’oppose pas à la vocation de Marc, il le 
met devant l’exigence de ce choix. La fa-
mille est pauvre mais baigne dans l’amour 
et l’harmonie. La maison est connue pour 
être un havre de paix et réputée pour son 
hospitalité. Les étrangers de passage, 
prêtres, pasteurs, musulmans ont souvent 
été accueillis. Fait unique, dans ce contexte 
où la polygamie est autorisée au Cameroun, 
la mère biologique et la seconde épouse 
sans enfant se partagent à part égale le soin 
et l’éducation des enfants. Chacune élève 
cinq en toute sérénité dans la même maison. 
Tolérance et ouverture d’esprit en sont les 
fondements. Son père est un rassembleur, 
et, à sa mort à 64 ans, Marc met «en veil-
leuse» l’idée d’être prêtre se réfugiant dans 
«Dieu, maman et moi».

La réponse finale 
à l’appel !

C’est le décès de son troisième frère, et 
l’absence de prêtre à son enterrement, qui 
le décide à faire le pas : il veut être ce prêtre 
qui doit être présent en toutes circonstances.
Engagé dans un parcours de 9 ans, non 
sans embûches, il puise sa force dans 
l’abandon dans les mains de Dieu en fai-
sant toute confiance à l’action de l’Esprit 
Saint. En comme «par miracle», il voit 

toutes ses difficultés se résoudre les unes 
après les autres.
Ordonné prêtre au Cameroun, il mul-
tiplie les responsabilités. Tour à tour 
il est principal de collège et aumônier 
diocésain des jeunes, curé de paroisse, 
vicaire de la cathédrale de son diocèse, 
responsable de la communication et 
chancelier de l’évêché.
Envoyé en France par son évêque, qui 
le voit en futur exégète biblique, il est 
orienté finalement vers le journalisme, 
plus en adéquation avec ses qualités 
relationnelles et de rédaction.

Et demain…

À présent, Marc est détenteur d’un  
Master 2 en journalisme et porte un projet 
de création d’une radio-télévision chré-
tienne au Cameroun dont il cherche des 
financements, en accord avec son évêque. 
Dès janvier, il va suivre une formation 
universitaire en psychocriminologie, 
avec pour objectif de prévenir et lutter 
contre les abus sexuels dans l’Eglise du 
Cameroun où la question apparaît encore 
comme l’affaire des autres. Là, c’est une 
démarche personnelle, non sans risque !
Mais l’abandon dans la confiance, il 
connaît …

Ordonné prêtre au Cameroun, il multiplie 
les postes : principal de collège et 
aumônier diocésain des jeunes, curé de 
paroisse, vicaire de la cathédrale de son 
diocèse, responsable médias et chancelier 
de l’évêché.

Propos recueillis 
par Pierre-Yves 

et Arnauld
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Un patrimoine religieux 
ouvert à tous
Du Dunkerquois à la Pévèle, le diocèse de Lille compte pas moins de trois cent quatre-vingt-
trois églises. Il est le propriétaire de cinquante-six d’entre elles, mais aussi de la cathédrale de 
Lille, et a pour charge d’assurer leur entretien. Une mission précieuse qui tient particulièrement 
à cœur à Monseigneur Laurent Ulrich, archevêque de Lille. 

O n sait l’attachement de chacun 
au patrimoine de son quartier, de 

son village, à l’église en particulier. Elle 
est en effet le témoin d’une histoire, 
celle de nos familles et de la commu-
nauté chrétienne. Mais elle est bien 
plus qu’un conservatoire de souvenirs. 
Elle accueille les célébrations, la vie des 
croyants, les naissances, les mariages, 
les décès, et bien d’autres événements. 
Le patrimoine religieux témoigne aussi 
d’un savoir-faire technique et artistique 
parfois très ancien. Qu’il s’agisse des 
églises elles-mêmes, de leur architec-
ture ou de tous les éléments du décor 
mobilier, jusqu’aux objets liturgiques 
qui servent au culte.

Comment le protéger ?  
Un travail conséquent est mené pour as-
surer la préservation de ce patrimoine, 
trouver et coordonner les architectes 
et artisans au savoir-faire unique, et 
rechercher les fonds pour leur finance-
ment. Au quotidien, il revient à chacun 
d’être vigilant et de signaler rapidement 
au curé et aux services municipaux les  

dégradations (si l’église est de propriété 
communale). En matière de restauration, 
ce sont l’implication et la générosité 
de tous qui permettent de protéger et 
conserver ce patrimoine, afin de pouvoir 
le transmettre aux générations futures.  

ANNE DA ROCHA  
RESPONSABLE DE LA COMMISSION DIOCÉSAINE 

D’ART SACRÉ

«L’église demeure un lieu qui montre combien notre foi 
est toujours inscrite dans le paysage de nos villes et villages. Elle 

attire le regard, certains découvrent qu’ils peuvent y entrer même 
s’ils ne sont pas chrétiens.»  

Monseigneur Laurent Ulrich, archevêque de Lille

L’ÉGLISE DU NORD À VOS CÔTÉS
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 WATTRELOS, 
L’UNE DES PLUS BELLES 
ÉGLISES ART DÉCO 
Originale, l’église Sainte-Thérèse de 
Wattrelos est l’une des rares églises art 
déco au nord de Paris. Dans cette église 
dédiée à sainte Thérèse de l’Enfant Jésus, 
la rose, symbole des miracles accordés 
par Dieu par l’intercession de sainte 
Thérèse, est omniprésente sous toutes ses 
formes : béton, émail, mosaïque, pierre…  

 ROUBAIX, 
LES RETABLES DE L’ÉGLISE 
SAINT-FRANÇOIS-D’ASSISE  
Construite en 1859-1860, cette église est 
un témoin de l’expansion industrielle et 
urbaine de Roubaix, qui attirait alors de 
nombreux ouvriers venus de la Flandre 
belge voisine. Chapelle d’un couvent, 
érigée en paroisse en 1908, elle a été 
donnée au diocèse en 1968. Cette église 
reste un repère pour de nombreux 
Roubaisiens de toutes confessions qui 
aiment venir se confier à Notre Dame 
d’Assistance. Elle abrite de remarquables 
retables colorés, inscrits monuments 
historiques en 1978, de magnifiques 
confessionnaux et un orgue Cavaillé-Coll 
exceptionnel, classé en 2001.  

 NIEPPE, UN ORGUE  
PLUS QUE CENTENAIRE 
L’église Notre-Dame-du-Bon-Secours 
au Pont-de-Nieppe bénéficiait d’une 
acoustique exceptionnelle, mais ne 
possédait pas d’orgue. C’est chose faite. 
L’université catholique de Lille vient de lui 
céder gracieusement un orgue à restaurer. 
Ce «Merklin» provient, à l’origine, du 
couvent des Bernardines d’Audregnies 
(Belgique) et était, ces dernières années, 
à la chapelle de l’Université catholique 
de Lille. 

PETIT-FORT PHILIPPE, 
UN PRESBYTÈRE TRANSFORMÉ 
EN AUBERGE PAROISSIALE 
La nouvelle équipe paroissiale a décidé 
de créer un centre paroissial à partir 
d’un presbytère inhabité et d’une salle 
paroissiale. 
Le cœur du projet se développera autour 
d’une véritable auberge avec un petit 
service d’hôtellerie permettant de s’ouvrir 
à l’extérieur de la paroisse, en recevant 
des groupes de jeunes et de moins 
jeunes, catholiques ou non, en organisant 
des rencontres cinéma ou des soirées 
«pizzas du curé»… Les travaux sont en 
cours. 

ÉCLAIRAGE 

À QUI APPARTIENNENT  
LES ÉGLISES ?

Les églises et chapelles construites 
avant la loi de séparation de l’Église et 
de l’État de 1905 sont la propriété des 
communes. Celles construites après 
cette date sont la propriété du diocèse.

383 églises dans le diocèse

COMMENT SOUTENIR  
LES PROJETS 
ET CHANTIERS ?

Rendez-vous sur :  
donnons-lille.catholique.fr/ 
projets-chantiers/tous-les-projets 

Le saviez-vous ? Si vous êtes imposable, 
vos dons sont désormais déductibles 
à hauteur de 75 % de leur montant, dans 
la limite de 554 euros. Au-delà, votre 
don reste déductible à hauteur de 66 %. 
Le tout dans la limite de 20 % de votre 
revenu net imposable. 

56 églises 

327 églises

56 églises + la cathédrale appartiennent 
au diocèse. 327 églises appartiennent 
aux communes.

MESSES DE NOËL 
Retrouvez tous les horaires 
des messes de Noël  
des paroisses du diocèse  
sur messes.info

LILLE.CATHOLIQUE.FR
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Carnet paroissial
■■ Sont devenus enfants  

de Dieu par le baptême
Inès SAUVAGE, Marius LEGRAND 
DUONG, Gaspard WAVRANT, Aubin 
et Sixtine BIGOTTE, Joachim MEZA 
BOURGEOS, Philippine PISANO, 
Auguste BERTRAND, Louison 
BOSSCHAERT-LAMY, Oscar GUILLOT 
DE ROSA, Trinity GALLOIS, Romane 
ALCARAZ, Auguste TOULEMONDE, 
Mathéo MARTIN, Léonie de LESCURE, 
Marius DESMIDT , Raphaëlle et Marthe 
LAURIOT DIT PREVOST , Léopold 
MAHY, Jacques AGNAN, Clara CASIER, 
Anatole MORIN, Simon VLEMINCKX, 
Auguste BORON, Martin DELESALLE, 
Olina BOURSET.

■■ Sont partis vers la maison 
du Père
Christian RICHARD, Véronique LANNOY, 
Nicole DELACHAPELLE née DELVAL, 
Philippe DUBOIS, Bernard MACQ, 
Adrien GLORIEUX, Sabine DUBOIS, 
Alain DESCHODT, Henri FACON,  
Juan SALELLES-BERTOMEU,  
Bernard DUQUESNE, Huguette FIORE 
née HUART, Claude FINET,  
Georgette COUJET née BOUTOILLE, 
Roger MOUQUET, Philippe MAILLIET,  
Lucette PICHARD née DELERUE, 
Monique VANHEE, Andrée DEMASY, 
Hélène DELERUE née BECQUART, 
Mireille BECQUET, Yvette DESCAMPS.

Informations paroissiales

Toutes les informations sont portées et actualisées sur le site de la paroisse :  
 https://www.paroissedelamadeleine.fr/

Accueil paroissial

Église Sainte Marie-Madeleine, 
160 rue du Général de Gaulle, 
59 110 La Madeleine, 
Tél. 03 20 55 12 23
L’accueil se fait derrière l’église pour 
l’ensemble de la paroisse de  
La Madeleine.
Toutes les informations sont portées et 
actualisées sur le site de la paroisse : 
n’hésitez pas à les communiquer autour 
de vous, en particulier auprès des 
paroissiens qui n’ont pas internet.

paroisselamadeleine@orange.fr
minetbruno@hotmail.fr

Horaires des permanences :
Lundi, mardi, mercredi, jeudi et vendredi 
de 16h30 à 18h30
Mercredi et vendredi de 9h à 11h
Samedi de 10h à 12h30.

Horaires des messes (en respect des 
mesures de distanciation en vigueur)
- Samedi soir à 18h à l’église Saint-Vital 
(parvis Saint-Vital)
- Dimanche matin à 10h à l’église 
Sainte-Marie-Madeleine (160 rue du 
Général de Gaulle),
à 11h15 à l’église Notre-Dame-de-
Lourdes (8 avenue Simone)

La messe familiale aura lieu le 12 décembre 
à Notre Dame de Lourdes à 11h15.

Célébrations  
de Noël
Vendredi 24 décembre : 17h30  
à Sainte-Marie-Madeleine 
19h à Notre-Dame-de-
Lourdes ; minuit à Saint-Vital.

Samedi 25 décembre : 10h30 
à Notre-Dame-de-Lourdes.
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Rappel du Denier de l’Église  
>Site du Denier de l’Église 
CAMPAGNE 2021

https://donnons-lille.catholique.
fr/le-denier/don/
Si vous êtes imposable, vos dons 
sont désormais déductibles à 
hauteur de 75% de leur montant, 
dans la limite de 554 euros.
Au-delà, votre don reste 
déductible à hauteur de 66%. 
Le tout dans la limite de 20% de 
votre revenu net imposable.

Site du diocèse :  
https://lille.catholique.fr/
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Rentrée de la paroisse
Dimanche 3 octobre dernier, à la messe de 10h, à l’église Sainte-Marie Madeleine, a eu 
lieu notre messe de rentrée. Les paroissiens ont eu l’occasion de découvrir les différents 
services ou mouvements de notre paroisse. De nombreux panneaux de présentation leur 
ont permis de partager avec les responsables, présents à cette occasion.

Accueil, Préparation au baptême, caté-
chèse, catéchuménat, aumônerie, SEM 
(Service évangélique des malades), funé-
railles, chorale, Saint-Vincent-de-Paul, 
MCR (Mouvement chrétien des retrai-
tés), journal Magdalena, Envie de parole, 
SUF (Scouts unitaires de France), Écoute 
et Prière… Autour du verre de l’amitié, 
chacun a pu échanger et pour quelques-
uns décider de s’inscrire pour rejoindre 
tel ou tel service.
Un téléphone : Le secrétariat de la 
paroisse : 03 20 55 12 23. Vous serez 

dirigés vers un responsable.
Merci à tous ceux qui se sont déjà 
engagés et bienvenue à ceux qui vont 
nous rejoindre ; n’hésitez pas !
Merci à tous ceux qui se sont déjà enga-
gés et bienvenue à ceux qui vont nous 
rejoindre !
Le dimanche suivant, 10 octobre, a eu 
lieu la première messe familiale. Les en-
fants du caté ont répondu «présents» avec 
leurs parents. Les enfants s’investissent : 
Étoiles pour les enfants du mercredi où 
ils exprimaient qui était Jésus pour eux et 

prière universelle pour ceux du samedi.
«Pour nos familles, afin que la paix et 
la joie règnent entre nous et que nous 
sachions les partager avec ceux qui nous 
entourent, Seigneur, nous te prions !»
C Ce fut une belle célébration. Merci à 
la chorale pour les chants magnifiques 
qui ont accompagné notre prière.
Rendez-vous à la prochaine messe 
familiale.
Vous êtes tous invités ! Venez nombreux !

Pour l’EAP, Martine Fauquenoy
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La fuite en Égypte 
  ou la confiance dans l’inconnu

Dans ce t te  pér iode  où  l ’on 
p r é p a r e  a c t i v e m e n t  l a 
venue de Jésus, ce si grand 

événement dans l’année liturgique 
(qui commence précisément avec 
le  temps  de  l ’avent ) ,  j e  me su is 
souvent demandé ce qu’il  y avait 
après, certes il y a l’Épiphanie avec 
les mages et la galette, mais après ? 
Après c’est la fuite en Égypte dont on 
ne sait combien de temps elle durera 
avant que Jésus ne revienne en Galilée.
Or il se fait que durant cet été, en visi-
tant l’abbaye Saint-Pierre de Moissac 
dans le sud-ouest de la France, j’ai 
découvert cette superbe sculpture en 
bois polychrome datée du XVè siècle :
la fuite en Égypte. Je suis resté en admi-
ration devant ce chef d’œuvre et notam-
ment par l’impression qui s’en dégage.

Route à risque

La Sainte Famille est dans l’épreuve, 
sur le chemin fuyant la menace qui 
lui avait été annoncée, fuyant son 
pays vers une terre plus accueillante : 
l’Égypte ; c’est un peu la route que 
suivent aujourd’hui tous les migrants, 
sans se retourner pour aller vers un 
monde meilleur et sans risque. Joseph 
est le chef de famille, avec un air son-
geur et même soucieux il mène son 
âne, d’un pas déterminé ; sa respon-
sabilité est grande, il a tout quitté et 
pour aller où ? Il chemine sur une 
route à risque, inconnue ; c’est dans 
la confiance qu’il agit. Marie, assise 
sur la monture, semble fatiguée, elle 
reste calme, consciente d’être la mère 
du Sauveur. L’enfant Jésus quant à lui 

joue sur les genoux de sa mère avec 
l’insouciance de l’enfance, bien loin 
des préoccupations de ses parents.
Des évangélistes seul Matthieu évoque 
brièvement la fuite en Égypte (Mt 2, 
13-15), le sculpteur n’avait pas de point 
de repère pour réaliser son œuvre ; 
seuls son art et sa créativité sans doute 
éclairés par l’Esprit ont abouti à un 
si beau résultat. On reste ébloui et en 
admiration face à la fuite en Égypte.

Arnauld Vandermersch

La fuite en Egypte, abbaye Saint-Pierre, Moissac, Tarn-et-Garonne.
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